
Fidèle à nos galas, notre am, Geor­ 
ges BRASSENS vous fera entendre 
le ,1 Novembre à la Mutualltf ses 
dernières œvvres.i. N les 11utres. 

EDITO 
L ES rèsultats du rèférendum ont démontré la laU 

lite du c système •. Ceux-là mêmes qui ont tait 
campagne pour le • oui > sentent que les suf­ 

frages populaires ont exprimé fonti-parlemen!arisme 
du peuple. La propagande habilement menée sur ce 
thème a porte ~s fruits. Jusque dans les secteurs ·où 
par tradition les voix allaient à gauche. C'est que l'in 
capacité des partis à résoudre les problèmes est main­ 
teDCIDt évidente. 
Longtemps les ccmmunistes ont pu abuser /electo­ 

,ct en se présentant comme les seuls à pouvoir chan 
ger les methodes de gouvernement. Mais la majeure 
partie du corps électozal ::: senti que les communistes 
ne proposaient rien d'autre que ce dont elle sou/Irai: 
depuis des années. Parce qu'ils n'ont pas su rompre 
avec les tares àun parlementarisme condamné. les 
commrmistes et avec eux les partis de gauche. ont été 
sacrifiés au pouvoir fort qui tenait. pour lhomme de 
la rue un langage nouveau 

Hélas! la cuisonte défaite des partis ouvriers n'est 
pas pour nous réjouir. Non parce que le peuple se 
détourne de partis qui, somme toute. ne pouvaient rien 
amener. mais parce que le recul des groupements de 
t:avai/leurs précède de peu la dictature qui les étou/­ 
ieta complètement. El cvec eux les syndicats qui n'ont 
pas su co:::nprendre à temps que leur action ne passait 
pas par le parlementarisme. mais qu'au contraire elle 
le combattait au lieu de s'en inspuex: 

Les pnx:haines élections poseront à nouveau ce pro­ 
Mé-:ne. _Mais :tl ~~~au~ 
me.:rtaire pour le résoudre~· alors le pou7oir personnel 
se renforcera d·adh.ésions que le réUeie anti-parlemen­ 
;aïre des messes lui consentiro. L'anli-parleme~tarisme 
est évident. Ceux qui le nient courent à un échec d=t 
proüteiont Jes nationalistes e.xubérants qui évoluent 
cutorzr de de Gaulle. 

Pcmr évm,r œla il faut je·er les bases de nouvelles 
larmes a·organisatfons des travailleurs. Ces bases 
nous les trouvons chez Proudhon. Vous y trouverez une 
conception· de la société. libre el fédéraliste qui elle 
n·a pas fait lail/ile. 

Ler transformation de la société par les 
voies pademenlaire.s chere à Marx et à 0_~ e= 1°:!'~ateurs ,;r la.mentc:blement échoué 1i,'7." \\ i ~;;~nce du c Contrat Social • reste \ 'J1 L 

NON 
rrR~~r~a~~i~~; ~ir i;~ 
psstes et de., suspenses » tpour 
employer le jargon du Jour) n'ont 
pas surrJ à épuiser un tel suJf"t 
ou à essourner l'mtérN dJ peu­ 
ple le plus spu-uuel de ln terre. 
Rassurez-vous, U ne s'agu ni 

du bombardeme~r Formose, 
ni de la (in de la gu e- d'Alg~ 
rie. mats de t-icenun 10n du 
~;s\~~~~n=n~geosr \~~;~ 
Îe~~;.~.:~\

1
:1,~.age de COlom~y- 

Nous sommes en République. 
parait-il : nul danger de dlcm- 

par RAUCIME 

ture ne pèse sur nous. nous dlt..­ 
on : la ccnsruunon ne menace 
en rien r:os libertés, nous est-il 
atrirm~ 
Cependon: pour savoir quel est 

l'audacieux qul n. ost user de son 
droit de crtoyen. on n'est pas 
loin de remettre à l'honneur, le 
suppUce df> I'eau et de la roue. 
L'tmpudence de la sot.tise s'éta­ 

le ostenstblemmt_ on nftîche tout 
re qu'tt y a de plus bas. on n'b è­ 
stk pas à aller demander nu curé 
de J"end.rult.. si l'un de ses pa­ 
,:c..Ls,;iens.»:.t;;,1..eas Yenµ _se. ~­ 
resse r Q·un te! crnne 
Comme cile est belle la liberté 

sous la Cinquième République ! 
comme il est sacré le secret du 
vcte .. _ et celui de Ja confession. 
Tout cela est normal après 

tout. dans un système cdrüé sous 
l'égide des Mnssu. des Lacoste. 
des Soustelle et consort. 
Dans un repcrjagc orricleux. 

Nacgrlro nous npprend comment. 
il obtenan des votes tavcrables : 
Lf"ScheCsdedou:irséLalentconsl­ 
d-rés personnellement respcnsa­ 
bles des échecs qu'il pcuvutt su­ 
bir 
gachemme-t-cn dans la métro­ 

pole vers des procédéa scmblables 
et dam; un proche avenir. lrs 
maires des communes <qui se 
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~~le morruJ/e nnertaire 
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nJdacllon , Admlnlatnillon 
3, rue Ttrn•ux. PJ\RIS.-Xl' ___ 1'11~ 

o.cr Paris t0.569117 
(.ico,,,. \ 1~·c1~ 

ABOH#tMtHTS : 
l'ranc, .... Ji mol• : 5SO fr. 
C:lranger .. O mets : 600 fr. 

Chang~m•nl d'udro 
30 fr •n Hmbreg.pœ~ 

Josselyne ANDk, 

Jacou,... IIRIVE 
Ech~ t\ER 

Les MARCO'S 
Une gronde attract,on 

de Mèdrano 

avec René PAUL 
Jean VANNE 

et BARBARA 

ÉLEm11n ou DÉPiiiil Les étoiles du crépuscule 
n III s ER A DO II B l E' ? 1 I ~f:~:,~~.t,!':1~:i;; :t:~:.n~~~f.'' vi,~1"i~::a:::· ~~r.. "'"' plu, t·to11om et voila ~ • ' .,ou., 1, règne du Guy Nattontü et de Rober! t'A frtcntn pourquoi ,. multiplient d, 

, s'utustre autourâ'nu! dons /e, trolles d'un gtritrot. • part fi d'autr, l•• off"• dll- 

L Ed~é;.érg~:.~,fu':l:;~" ~~"i~,rmls de doler la Fronce : r/,r:,.~~~~~:'~.'.'~·~i~/:g:'~~ ~~~71s'~:~:t;o~1f,~f.~~r~:; ~~~: ~ri:ftn.'t /ltottantt, d• ntp!r 
Il n tenu parole. : stoe« prétentions soctotlste,. voici qu'elle dévient t'œuvr« d'un Don• celte vrr,pectlvt, u, 

le:1~':n~lt;~nspo"uur ~r:r..,s,..~·~,1;.n~1e:eirt,1,1 ;;fst,.;:~s r~~'~ : "i;;:10:~·~.e ~~i:.'' /!;al\0~ù ,,e /org<TII les conqutront1 , ~~:;:
1,:,~•,11:t'::~·~:~ar!f:.'::î 

et pa r-rlesvus le m:trché •. 1 , hommes du Front Républl- conetu uë par lei rëve« de comme un baroud d'honne-ur 

n•~\:;a~iu,~o:m:o~r~er"~~r;s ~~~é~'::'tnq~~: ~~~.n·~~ : ~r17éu~"0i~t,~/·~·~n%":ç:.:~~ ~~rdr:~:i~.~:r:·d, ~~ o~:~:~ i~. ,,,~~~?euc:;:m:1::u~= 
(~~.~~; lronnd~~l~"o~,;td~~ if~~evards et, pour une cté~u- : ~f~;,:r~.~our9,f:,.~:s./o :;I~~ ~.:?t;~~ ~~~~~V~~ /~~o~~~:~: ~:,iii~;.a~:~~~ 1ao11u; te~a;~~~~ 
Le duo est à l'honneur; on· l'avnlt vu sévir sur les : qu:un homme, port~ au pou- po~~~~rlcr1 avec l'adver,a.l~e. 

~~,~~0~~~ ~~sw~
1
~~:1~i1 ~i;:,t,,.~él: ~':.';,';m.;:;;, "c:-'u ·~~~~ni : ~~t cii:"~0•1,~~t;;0/"'t~'.a~~1 par 1111111111111111111111111111111111111111111111111!1111 ,.,du/ ~W:u:J!ti, t

1g:1 ~ 
~~~~~~~~ : ;~a,:,1g;;:/~!''~,ti:~~·.:t,.~~~;;; 1'1011rir·e Fil YO/,U ~:~~: ;0";.n~:; 1t,~ ~: ~ = par HEMEL , dons une pouuoue o,i s'évu- 11111111111111111111111111111111111111111111111i1111111111111111111 u,ne outre, d,s négoeùltfon1 . : noiuront: les fumeux rèues . .s engageront - QUI, lntvttable,. 
snur et de la grandeur Jra1:ça.1se, di? ln. caserne ot du _ t< i11tégratio11nistes u d'un au- ne cl ne permettra a ta Fran- ment, a.chemtnuont l'Algerte 
~~:;•!:in~~n~~b~ â~n~su1f'1~f/~~':.:, ~,"T~u;a~f;:•~\

0
t~~ : tr~a~~~~xe . alorS que Laco.,- ~fonq~~r:;~;r1·'::n.° ~~,:g:se~, v•;~u"r

0

~n
1
"adr;f:;/f.F,~~lla11AI 

la coustttuuon. . , te-te-Pitoyable « laisse >• kld,. par/ai.tement aémoaëe. poursuivre cette guerre abrur- 
Le ct:iose est (1~1te. . : napper, d·:ins des conaïuon» , Enfin, QUJlrleme facteur, de durant quatre année,, mul,. 

ttJ~P:~~\~"~a"~'i~i,,:or~s aurez deux élus pour un. : ~i,, l~:".::;t~~r a::f i:;~~v~1 ~~! !~~;:J ~~è,;; :;•,:~t:,-:;;:d~ /!~1
~~rt~~'af;;;~~:

1J~a!:~~~? 
Et St, pnr hasard, le premier est nommé ministre l'au , compagnons, De Gaulle cc invl- trarisformer la guérilla en Fatlait-it twrer ce matneureux 

tre prendra sa place. ' ' te» Ferhat Abba.s a venir dis- guerre operatïonneue - échec pa11s a la terreur militaire et 
En sorte qu'on n'assistera plus à ce scandale d'un horn- : cuter avec tu, à Paris el lui qur lui interdit d'espérer, au paltcvère, aux mcuaacrtl quott,. 

me Juge et µnrlic. , garantit sur l'honneur sa së- m?fns pour longtemps, un aien» ae la répre.,alon et ctu 
Au lieu d'un député volant pour lui-même el approuvant : curtté ., D1en-B1e_,vPhu algérien - Il est terrorisme? 

sa pouunue. o~ \'~rra l'ordonnance d'un ministre se pro- , Ai11s1, après avoir eu un gou- non moins. avéré que les qua- ·- C'est, en r,èriU, un bien 
noncer en toute mdépen~once ... après avoir été au rap- ! vernement <( socialiste n prati- tre cent mrlle soldats [rançtus curieux cannce de la destinée 
port i:>rendrl! les mstructtons dudit ministre , quant une politique rèacuon- ne pourront réduire par les que le crëpuscule d'un empire 

Voila nui change tout. · : 11aire et belliciste nous a.von,i armes les quelque cent mslle colonial, dont la surotoance 
Soyons modernes, bon sang! et quand les bonimenteurs , un gouverneme,,{t conserva- Jellagha. . . était un dtfi a notre temp», 

~~~/~!,'é~tf:S' .~• s~~;f.:-'n't up~i~;;on, on ne voiL pas pour· : ;~e~g:;/:~1é ~~~.u~n;11~if~~'. co7n';;: F;~~~)':,_bfa~ n~o;:~~ ~~t~,~~tt"J'é par les etoües d'un 
ch1;~c~~ocJ:\~:èr~~p~rc(~ a~s b:i:r~d é:~le~rs a »1°e~t~~ : qu~a

1
~~é~~~ 1ei~~vi:;1,~1e, je,.---------- 

~?;i~tnie~11~~:1 n~~v~~~pr;~ ~ès p~~;~::;ts de ne pfl!) : b:::;e 1f r~~r:.;:i~ ; ';>. QJ:~ ~é~ 
A la veille des ètecttons, alors que les prix des denrées , neral semble avoir fait son 

sont en passe de doubler et que les impôts risquent d'en : choix : celui de renier SfS pro- 
Inrre auta~it, pourquoi ne. pas'. doubler les députés? , pres pl!rtisar1y qui l ont porté 
Faute dune. augme1:1Lallon des salaires, ce sera pour : au pouuotr. 

le peuple (toujours avide des occasions rares) une petite , Brtuio ! Mais que :1!'Jilà, une 
compensatton. : f?fs de plus ~llustTte. la eu- 

-- - - - -,-- --~ , ~ ~éel~~o~ncr:t
0
;oi~jd!nltya:; 

tous bords - fussent-ils por­ 
teurs de képis ! 

Ceci dit et n'éprouvant 1iC<!J 
plus de sympathie pour les 

PO-U"""'R" =s· O_ R_T. I"'R- -»-u-· "':C-H.·Ao· --slff lÏ}ifff~~~~z::; 
11 pa~ae~!e s~ :e~:,c;.;u~~:r~~ 

général ! 
Mais. au geste d'un De 

Gaulle, offrant à l'adversaire: 
la cc paix des br:z.ves », on m,_.. 
sure l'effarante (moeciuuë d'un 
Guy Mollet multipliant les "[ra­ 
cassantes proclamations si,; 

~~:~cos;!~~tt~ ~~ :!~rg~e! ~~,_.;:. 

rf i~rl1~2J~ 1~~.:r~;3.~t~ ;1:i 
;,);,::~::~;,;;::, ,,:? !.ti [fu:~f ~:ir}/:J:¾~1j ~i~ f ~~~~;~r~;~t~ 

pas eu le courage d'! llquidz-'r 
~---·---_.,._ ses prédlcesseurs, 

par ~ichel PENTHIÉ tn~~~r:'fi;:.u'1'i:~/~~;~~~~::;f;~ 
·----·--- à. t'huk,ï.!T!drt,1cr rl.r l,1 Gm­ r.ec. a ... ,..<~S la pMrla:,;aUou d~ 

lfl Républtque ."ilalya,.:hc, la 
brèche est ouverte par vt) les 
uns aprés les autres loti,( tes 
~!f,t1J:};1cr~i,. s;:~1t o~~:~l~!J -ou~ 
au refl!rcnd..um., ;, compris 
l'Algtnr - St" libercront «es 
dzrrdi!rcs 1,erult1ut.e, c?fm,i,dls· 
tes 
. Com m ent n, oeuu«, porté 

·.:rn JJOUV()IT par les ~ nvasntc- 
~~il~~ ~i rEmµlre », en ,'?<!Jl H 
San:,• dout.e, dcpul.s l<.. df.s- 

cours de Brazzavllle, sat1alt-on 
que le nenéra! professait un 
certain libérallsme e11 mullè­ 
re cotonuüe. 
Muls il remote bll'11 CJUe 

:;°nut~~~,~~ri~"'ie::i~d:scè~~~l~ 
Lion., ntus raüïcatcs. 

Le nremtcr tst !n pn:~.~ton. 
rxPrCf'C Y1ar !a. 'r1.ctwn /f'J plus 

r?~;:~;l:~~·;t;E~·tf 
l ~conomfe française rlJ(JUC 
l'asp/111:rle e11 poursuivasü de 
ruineuses guerre., colOnia(e!i et 
que, ct·~utre peut, l'lnd:.utnalf­ 
srüton ae l'(llc~:lr rom,'lc l't:r­ 
plotlatlort clt?4 rlcl!essl!.r. airt­ 
ca~nc, 1oe seront P>~i;ill!e.,, 
<Jllavcc le retour â ta jlJ1.r. 

Un deu.i:llme facteur. au 
mol11s ou.ul Important, Pst la prïs« de ,,owton de t'Sgtl,e 
ROfflUIHt' en Javcur da l'ém.nu• 
ctpatlo,i âes 71cttplc.s colonfnu.r 
;~~~~,,~~ll:

11
rle~

1c6Ejq,{;! '1J,~'i 
çer et de MadQgn,car en tt· 
motçntüt cttpufs plusieurs ,n­ 
né~•- la dt!clorotlon du cor:f/. 

d~t ~;;~'g'·ul~~~~~'\/ ~:t{.~;:; 
rt ICPJ'I ~r,UIVf.1'7l'L: c-u .. stu­ 
ludr <te l'Eolbr - a11ant tout 

j'/~~C,!;~·'d:,~s ~~t~'~./~tg~~ ~?~,. 
mouvemeut ou elle doit tutter 
contre l'ln/llLrctlon dt la rel! 
glon musulmane. 

cc~{,,1~.~né;~iut:, 0~:~1~ati:1.~ 
f,~!e~rn~·~~:~~,rc;~:n~'fli::

1
:~ 

:r~~~ble ~ cctlt double pre~- 

(Sulte pase 3) 1 Un troi,lémc /acteur est 

.- -·----------·-·---·--···--·--···---·· ---------·-·----·-·-·-------~ 
1 VENDREDI GRAND GALA DU PALAIS\ 1 

f __ 14 . MONDE LIBERTAIRE DE LA ! 
f NOVEMBRE Au profit de son Comité d'entraide - MUTUALITÉ 1'"! 
} â 20h.45 précises animé par l'orchestre ARC-EN-CIEL i 
li ( direction BOB SOULA BAYE) l 

UN SPECTACLE INOUBLIABLE présenté par : • j 
Simone CHOBILLON ! 

1 1 GEORGES ,.;RASSENS 1 1 
Paul BASTIA j 

Les Ballets de l'Afrique Noire l 
AZZIZA et ses féticheurs l 

Pierre DESCAMPS ! 
Germaine GERMAIN Brigitte LEFÈVRE 1 

de l'Ecole de danse de !'Opéra 

onique LAURI et Claude ALBERT : 
Georges ST A QUET i 

La vedett'! du Cabaret de l'Ecluse 1 
! 

LES LOIS D'EXCEPTION SONT VOTÉES 
ON LES APPLIQUE L Anl~~;:g:s ~~~:end~s e~;:; 

teullle.squ1 ne puise passes 
1nfom1atlon::. dans les couloirs des 
Strvices gouvememenlawi: et pas­ 
se outre à l'oftlcleu.se censure d'! 
ceux-cl, nous apprend la propago.• 
lion des mœurs militalres et co­ 
loniales dans ln métropole. 
Elle nous Tenseigne sur celles 

qui règnent au commissariat 
d'ArgenteulJ oll deux hommes onl 
été tntérrogés à l'éleclrtclté. 
Plainte est déposée en bonne 

et <lue ioune JY-lI' les :ivocat., des 
victimes et lettre ouverte est 
ndressée. à M. Malraux qui nous 
avait assuré qu'on ne torturait 
plus en Algérie. 
S'il dit vroJ, la question est de 

savoir si ces lort"Ures. n'ont Clllt 
que trm·erscr la mer. 
Nous croyons de notre dcvo11 

d/olpporler lei une Information 
qui, pour moins atroce que ln 
précédente, n'en res1e pas moln.s 
scandaleuse. 
Dans un hôtçl de Nord-africain.­ 

de la banlieue Sud uoe perquis1- 
tlon :.:a eu lieu nu milieu de lo 
nuit: portes enfoncées et arres 
tallons des présents. 
Go.rdés quarante-huit heures nu 

commissnrlnt, il.sont éLé trons­ 
térés dnns un cnmp situé por1 
de ln VIiiette. dans les locnu> 
d'une usine désaffectée, hnngnt 
cxposr à tous les venLS où la sta­ 
tion debout est lmr,osée par l'ex!- 

gwt.é des heux par rapport. au 
nombre des détenus. 
Les prévenus n'ont été libérés 

qu'après trois jours (temps néces­ 
satre à la vérification de leur 
Identité) et n'ont pas été nOWTls 
durant ce temp.s. 
5eullii, ceux qui avalent sur eux 

quelque argent, pouvaient. obt.en.H 
de faire des a.chats. 
Ils n'ont naturellement pu don· ~r nlf;mi~~\1:t~quijue~:~t 

fort d'avoir perdu leur emploi 
uprès une telle n.bsenœ. 
Voi1à les méthodes qu.i .sêvlssent 

dans notre pays. 
Sur 111 terre. qui se A!Vend.lque 

d'être celle de l'humanisme, on 
impose à dC5 hommes de rester :,,ry:s! jour:s sans manger, ni dor 
Le cns que 11ous. cJt.ons n"esL. 

rertalnement pas isolO. et le camp 

(suite page 2) 

~ exigences de l'nclua.lilé 
nous oblh:ent à reporter au 
mois prochain la rubrique de 
J. Font.a.Inc. 

Au piano : le compositeur VEISSIERES 
.A.liecution de Mau,,,.,. La;i~ont 

~=-.: =rt~~ah':l!~r~ ~BL~:,!~,!'fj.3-J:i,~•:n;~.x à':'o~ma;d?,bi~k~7:t,~'~ c:;~:~~'i:'."'.:_l_: 
"- da,.'Palala de la Jlalaalllé (ofl à l'•ntn'• du ·~•laclr). 

OUVERTURE DES PORTES A 20 HEURES PRECISES 

1:, droite et le:- sociali:-tcs 11ui 
san:, elle aurail"nl 11u comph•r 
leur~ ,•uix. Ne parlom, Jla" 111"':­ 
pcWc~ formations :111'\'.fllP:lks 
t<ml drol1'~<lc T'm:Ylrr cnt'nJ':-!;:nc 

rl:~nt~!ê•~it~i ::~·~or:r:sct~tt1
n~ci~ 

Celle loi est tlone .111ti-1lém11- 
fi~-~ t i~~'~[i r~~111:.~~~;11:~~lni t crllc 

C<'1>cn1l:wt ks élcelrur~sunt­ 
jh, pl'èts â. tlonlll'r leur è:.ltdlun 
:iu ::uuJlism1: dirhrc:111t? I.•!:,, 
réM1Hatr- de la cnns11lt:1tio11 du 
'2S SClllcml.lrc le laisscrnicnl 
craindre. Cnr jnco11tcst.11Jlc­ 
mcnj le prolét:1ri,1t a \/olé Oc 
.Gaulle. Renouvcllcra-t-il :,,,1 
confinncc ~ CC.!oo éleclion"- sont 
pour lui d1frércnt('s. Le!, 11ro· 
blême~ flU'l".llc~ posenL. 1mr 
IC'u~ c.lcnnêl'S et 11nr Je:,, "i•Jlu­ 
lions qui srront clfl<'rminh.•s, 
décidtront tir Mrn sorl 11our le~ 
ann('('-. ;i \'Cflir. Oe rrln Ir~ 
t·ommuniSLcs en soril (·tll!'\ 
drnts qui sc1,lcn1 le liotn'4'"<'r 
t(' perdre le~ innoinbrotJlc• 
, oix des St'ch .. urs t1u'ib, in· 
tluvncrnl tr:1r:1ttonnclkmc11t. 
l.t'Ur ,•lra~c (UCtl(JU(" (l l'r.1,;nr1l 
du Cénérul et nu :-.uJcL cln h•r­ 
rorismc tlu f".L.N. 11u'lh ,i1.•n· 
nrnt de cu.H.fomncr 11·101 l,1 
prcmlh<' loh, indlr1u1• qth' lt·, 
lradeN tlu P.(.:.F. n'('nlt•Tidrnt 
1Ms ,t lnl~str !lébor<lrr. fi lru·r 
"'"'*-"!11.t'l'tl pourh,nl a tt('Oll<t.u,.ôt.ir 
lrs !,ympolhlc~ ouvrlèrr., qu·iJ, 
nnl 11crl1uc:-ï nu COllr!, Il· l'CN 
dt>1x: dcrnlërr., tannées. Pf1rcr 

~1~~~l·~1:t tr~ ~'~ f1 I~~~~ 
0l l ~1~

1
: ri~,~ 

1mrU"'.1nc~ .. Jtarcr qu'II,.. :0,, 1 • ,tint 
conflnfh dun"' un 1rn1l"1Hl'1tt1•· 
ri~mc cndue, p1u•ct• r1u'rall11 Il~ 
M.' sont alhcnés sun, rè•ll'rHs, 
l"n toutr circonstnn.;.·t..', 1111:me 

~eO-tulY,~~~ 1~~;:;f'~;\1~{r\, tl;u~1c,~~: 
cou, lu 11urfrr1ged ile h.ur~ ,ym· 
pnlhllnnl1 •t -cont 0Htrl11 à 
• l'llomnw nouv\!au "· 
Quanl oux 'COrlnllsLC'"' tic 

l\lollcl, nvnnln(C!« JJ,\r unl' lui 
raite pour l"UX, on 1u•ut aueu· 
rer c1u·u, malnllcnil,unl lruri, 
tUrtUh de dépul(•, Cr1wn, 

DE NEW YORK A LOS ANGELES 
Notre camarade Marc Prévotel. de retour d'un 

voyage de sept mois aux Etah-Unis. nous livre ,e> 
impressions sur I'" Américan Way, of Llfe > dani une 
enquêle sérieusement documentée, que nos lecteun 
liront en troisième page. 

~f 11\ii)~-. ·. :~.:~,:: ::,:::,::]:::; .... 
1~ .pc,t1,. ~e;~~~l ~~ dr:a"ri~~~15

tle~~ 
"-" lieu. Et pour certains m.aJ. 

vcnsant.s, qui ~ouçe.nt, ~n et· 
tel. ne pensent ni plus n\ 
mieux que le:s premiers, U :.ut 
rtt du m~llng du sam<"d l 

ACTION '::'.,';ii: ou dos clrculnt.-.. du 
Mm.~ les nutres? No~. par PSYCHO- rxemplc, qui dêda1~non.s IOU 

tes ces bonnes pa:rolcs roeu.lla· 
LOGIQUE ~~1f',;t0:;::•ri!!~t :;!:;ft's~;:. 

nur Pour nom faç-0nner l'cs- 

pr~u'-cn ser:\-HI, maintena.ol 
qur lt gént.'ral de 0:1ull(' A. ~o­ 
toint à Lou, le~ mihtolrc,,, de 
qultlrr les comltt'..\ tt le...-. or, 
nni"-•~tion, ou leur action p,, .. 
rholocfquC" ~·annonÇQ.lt ~I <'W· 
c"cc tt s1 .c.alu1al~' 

A Ahz:f'r. i.b,c.u tt .,ô orn­ 
e1'"" ont CUI lt CS P .A $.. dll­ on 
M111:,, et n·c..,l 1• qu'un dt"! 

l"freot..,dect'l\ccoru.lirnC' fat.ait 
A Pnr1~ et dans lt'.s ,'1lk-~ 

dr provtnct, le-, non1bttux ~e,. 
ntJrnux, coional~ et eaplt..a.1nrs 
qui a.n1('111 tnvl\hl le~ ~uom, 
1·1 1r .. 1l'rouptment.!oo ana.rch.ls.tt< 
·1f\n d)· nt'r\W't" ~ la drm..nde 
un,mm1<' dts m1Utu~ lC"Ur 

~!~1;i1~r~:,~~:.'"'t:'1111~~:e q1:A't~~ 
d'un s~ul mom·t'manl. par bOU 
mL'5.1on ll l'ordrt reçu 
Mal, 11, l'ont !nit unlqUt' 

~~t'~~~~r d1-.c:1phn.- f"t ta nn 
Qul\nt nux m1mnn1.. Ub1.·~ 

f.llrr,. ('l\ 'll,, drmrut+ ... quand 
mf'n1r 1\ lrur po~l,. 11"1 nt Ct"& 
M•n1 de pltuttr le dPpart de 
1ru~ compagnons- qntonné.oi, at 
-.ympathlQU<'\, ~l rrntt"mels. el 
dr ~amu leur retour 
Doulourtus,meot surpris , aux 

t roUrQunrt• désemparb. Us St' 
lnmt'ntent a v e c l'ungot&e 
Qu'on devine: • Qui dont", 
n11illnt,oanL \.·a oou1 appttn• 
drf' à pfn•fr!'" Et dr !\Cd~ 
cn'1rr rn rtat d"Ut~<'ttc, t 

P. -V. BERTHIER 
, .... 

Le tare, OUlrtfOI~. n'y Ç()U 
pelL p~: que celn lui plut ou 
non, 11 devnlt se lats:i.cr coté· ~~:c~ Pg~1~ ~lg~~~r~t"~J1: 
comme IC\ir poche. l'uynnt 
~:il~!eu:~r ~;at~~~it g~i J~:~: 
tenntenl à le lui cn..~IR'lll't 
comme ln !\Omme de tout, 
science et de tout<' ,,crnt. 

On Jour, le h\lC s'(',;;t tAcht\ 
u rtlt'-,tutl- • Ce"i messieurs prt, 
1 rc~ • dnn~ leun égltse.ei l't 
leur w. déftndu de~(' mOlrr d·· 
sr~ nrrn1re~ à mom., qu11 nf' 
le, 11,ppelàt 
Lf' tlvll, qui 1l'i>,t Qu'un jU 

trr n-.l>"('t du hue, Ylf'lll dt 
voir fondrt- 1'illl l\11 une o.rntu 
"'Ttrtlr'IO!llcltude 
Non de~ preicb)lh'rt.,, 1111ll, 

dL'S ca~ernc.. ... ~nt ~oru, non 
de., hommf'~ noir., mnt11. df', 
ho111mr1o, If'~ uni knkls, l(',oc; nu 

~~~rnr~~~,I~~~· 1~:111;10i. 
l'NldOClrlnl'r rt df' lui commu 
nfr,111•rlrurrnorRl('f'I ,rurfol 
li nt ~'Oll'lll..\.alt plU!iii d,. 

l'F.alli.,e ovldr d'lmp0«.rr h1 r.:· 
lhrlon nu nom du '.'ii;\lut dC"• 
tunr11 urL11t" en chut'Me pnr Ir., 
oincrhtlt.1. 
JI !'\1UR1ll!><Alt dt' l'Amll~(' Qvld, 

do prnllqurr l'•rllon p~rhol~ 
cique nu noni du 1onlut public 
A""-Un\ par l<', comltés. 
Lr '"1bTt' d'kritotre prtnaH 

Ir l't"lnt, du iouplllon dt col· 
h't1:f'. Pour mm,.oer d~n, 1,. 
dro ft cht'mln dt IP pntrlt f't 
du olt'l le civil l>gntt, rr~rc du 
lnîcréaalcltrant. 
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orence de l'autorité 
.... peur de la Liberté P 

TES PÈRE, MÈRE 
ET MAITRE... HONORERAS ! 

par Roger HAGNAUER 

0.UCSTIDHSREL.IGl[US[S 
Abr1h1,nA8(CASSIS1 

LI Mont, du sltlu. 

En venfe à notre librairie 
A. ABECASSIS 

LA HONTE 
DES 

SIÈCLES 

L., vie et r'euvre d'un n6o--m11lPIU- 
1len. Hl1tolr1 du mou..,~mMI n• 
mallhu1lon fr,nç,11 de 1832) nM 
jour,. Avec une 1et1re-pr'11ce .11.> 
tacr,phe de Manuel Denlelh. Nom­ 
breur cl lchb et portrait,. lnd,-. 
1l11h1b6tlque 1mpnrt,nl des nom, 
clth et du r111 tlt:re1 tr111hs 111 
cowrs- de l'ouvr•re. 

Abb6 CU1t.1.Z1 
E.L1

0
;;~1~1~,

1 
des rellflons .. 

Mythes et licendu .•.•..... 
(fort volume sur beau p1pltr 
avec 1uwures,) 
Le urre du Bien 1t du Mal. 

DIDEROT: 

P,~:,,:,0~11~:usF~ïtiMô': ·· ···· ···· 
Les Mysttres dH coutents de 

Naplu ....• 
Abbe DU PRATT: 

Vfinus dans le cleltre ., •.• 
AbbtGUillDI: 
An~~: ~:;~t~~~n~ au Vat\eu •••• 

~st:\~~t d~~,:i~~~' 1iluSi;iê ·:: :: ;~~ 
Vie comique dt Jhus ...••••• 570 
Parotesd'unlncrorant •••••••• 400 

1. p:~~~c:·,,~ suis athh •• •••••• '70 

M•f.~~lt!~: ~~!:~feEc_ , 
1.SOUFFRAHCE: 

oo~!~~~:~~:t!t 1~i·1u~f 0~0~~1~·h·1· ••••• . 
QUESTIONS SOCIALES - SCIENCES 

C.IOUTHOUL: 
M.uco'L~~::~1atton dans 11 mono. 

I, t;~~~l:fr~"i~;,r~atloe dl/ 11mJl1- 

ll 1eopolt11q110 d1 11 faim • 
MllowanOJIUS: 

111
~ ;;~;:~; :cltnt diri1u1111 • 

Ce
1
q11e1e

11
ero11

1 
, .. 

J. MAC·Sll'1 

s. ~!c~~~~j!~::~111:: erim, •••••• 

HISTOIRE - 11Dli11APH1ES 
SYHOICJILISME 

Colette CHAMll[lUND1 
Lo srndleall,me ouYritr tr1n~1, 

rollcltn CHUUYE1 

, ''!~~~S 111_,_,~~r~., ~~~, .'.r~~~~~ .. ,.~ 
Pout, llistolrts des 1randts phi• 

1osopn1u ....•..... 

:·O,L~~;:~: 
1
,t. ~- GIBELIN 1 

HIJIOlrt ou ~ono, ounitr, ;:·:: 1.~:~ 
M, OOMMANGET: 

HIIIOlfll du , .. Mu .•.•...••• :~~:t~. ~' .. ~~~~~·-. ~~- -'~ .. ~~~ 
lH 1dUs s:iollllques 11 1ot111u 

Sol :~•::::'~ a11nqu1 

Le wtrllabl1 Francin flner .• 
0, HillEV'f1 
,. Y~ocui'i Proudhon 

Hluorn Hpu111r1 CIi 1·1nq11isl· 
a L~l:~L8f 

I 
hPIJIII , 

1t11101re.ou SGe1111,m, m11ullat. 

l1 ,rnd1c.a ll1m1 rholullon111lrt . 
P. MDHlTTE: 

Trois 1clu1on1 .,.ndlc.alu •••• 
1
' Hrs~~1!:[U~~: mouwnent OUfflOr 

en France •••••••••••••••• 

::~~~l~?L'":: .. ;;: -~;~:~;;; 
i.1icb11RA,DH1 

Hlstolrt dt 11 iltttrature ouv r11 tr1 
John REED1 

D1~0J::rs •. ~~I -~~~~\.•~~~~ •• ~~ 
ll1l11 SUICEHT; 

un 1n1rct1l1te de 11 bette tp~ 
que: 1 Ale:undrt Jacob. 

Victor SERGE: 
Dutln d'un, rtvolullon .....•.. 

G. W00DK0CK et AVlll:OUMDVITCH: 
Ktcpolkin1,l1 s:irinee anarehlsle . 

PACIFISME - TEMOIGNAGES 
GANDHI, 

u~u1':~• v~nsdteo; • 
ltptltnn11e1uasource1 •••• 750 
Vln&bl •••• , •••.•••••••••••• 750 

Piene MARTIN: 
En lllbrlle, dans 111 b'1nc11ees 

do L1p1i1 •.•••••••••••••• 
VIJIUTOUI: 

Rc::i!:::t~:::~I ~. ~~~~:~.:: ~: 
Or louis CDRMAN1 

LU t.l fflPIII\H 1!0 11-YIIIHt• dl 
,111 dl'I I ••••••••••••••••••••• . 

110M1.Ns - orvus 
1.lbertClMUS, 

t:~1:::'J:' ,iWô1iè'".'.'.'.'."::::::::. :: 
l'tnHl'lltl'todron ••.••••••• uo 

A.~{~~~':· ,::1 D;~~ ·.·.·.·.·.·:.·.·.·.·.·. ~O 
G.DDUART, 

o,*rallon., Am1t1b • •••••••• 
H1nr1 F11DSSH01 

A.n1t110111 ~• •• 10G 
Le FIIUfl • ••••••••••• llO 

R. Martin du GUO, 
(Lei Tl11b1u1l). L'ttl 1114 
T. 1 •••• ••••••••••••••••• 600 
r, 11 ....••••••••••..••••.•. 650 

Vlcrlo, 1~tRÎê; 720 
lul~~' v::f:r~ tr111qaas •••••••• 
l'entant .••••..... , ..•• , .••• 750 
L1b1eh11/cr 150 
l'l111urrt ..••••••••.•••. 400 

t: ~~i'C-:~1 PiUP1ï ·:::::::::::: !g~ 
Les blouus 550 
Lu rtfr.actalru .•••••••.•••• 4100 
La rot• Londres •••••••••••• UD . 

t0[51[S n CHUISOHS 
Cl'l,•1111, BONT[M,Si 

tnlermttttncu •••••..• 
a, dis lACAZE ·0U1H1E1lS: 
•OLIYEl'• rs avec rlm11 11 ral10ns 

Chanson• 10c11111 ~ sauriquu .• 

u chanson françaln. le p1mphlo1 

}:i tr;;:2~~:~~it'.~::~::':i m 
;!th~·~~:• u~,:1,:~:1,!J !:,,eta~ . 
Nombt1u1n c.l\anso.n, do t.N;r111 
d'.Yl'IJ 
Hombre111H c.h1111on1 do ,1110.n 
~t::11. M1nl1\I, XIYIII PfiH1, 

* 
à 21 heures précises 

S.U.LE TllE"rAIGNE 
'l. rue de "Prtlalgne 

PARIS œvnr-i 
(métro J.-Joffrin) 

ou LarnarckJ 
GRANDE CONFERENCE 

PUBLIQUE 

Paul H1SSUUER1 
la Par lomen1 1111 main, on Dan 

quu LU PttUVOI [plloaut ~00 
s,~;NE~"\tonae d'Utr,u 970 

L'Unlq111 11 u P,oprlet4i . 
YOLIH6: 
u 11tw111111on 1nunnu1 

Un ll lovn, JO cm.1 a, ,,,nçon 
11111111 a 1u11 Coctuu. POfmo 
dlh pa, 1u11 Clllnlor, •. 

un U 101111, JO (ffl ,; LI IHU ;:r,:,n- c~: ..... ~!!"'~ .' .. '.'.'':~· 
1.000 U,i U IOUtl JO Cffl ,l L.•f Clhn1 
IH frqm,nh de • Mort I trtdll • 

Il O ••S11P Ill IO.Ul Cl li 
20 111111• 1th PII UIOUJ 11 Mlehtl 
211 Simon 

CDLUCTION UJIONILIJlf 
troipar AlFl,911C1 

A l'lc11, do If hlUII 
01 Il ,01 t Il 11111111 

M11rc11au1CHAIID1 
La LlbtraltDII o, "HftlU .... 
L'Nomm1 11 111 do1mu ..•••.• 

~ HDLUlfClf 1 
L'1nl1nl 111 rouuma du 1nt1111 

L ICNLDSIIIIIQ, 
Les "".Urot G1n1m1t111rap1'11QuH 

llut1rt 11rot1u1urt an111111 U•• 
flUIUUtlll fUI l'Ofltllll Il Il 
"' ,,, •. ,,,,,,,,,.,,,,,,. 4SQ 

la llldl111u111 Elud11 CfitlOII UI 

DISQl'ES * 

C11ua1 aMY 1 
1.'aa,,,o 1111111 . 

Dl CltlllMOY1 
•1111tlf .. Il Hliitlllffll •••••••• 

OIWIUH(M1 
ln m11Utl11,Uw1 • lfl•ffl 111 
IIH IU 1111111 IIClttll .... 
1'111111., IIIUIII ,, ,,,,.,,, • 

M1" LANVAl.1 
~ ... :~:" ,!rJ~::~ •..•. i ... i il i 
1·11111u, ........•....•• 
c,nnu 11t 11111i11 1111 111t11111 1 
1, ,11 111u1111r ••.•.•••.•• 

1111rt LOIIULH1 '"'"""' .. ,,. . 
... ":.: .. tiiri "ii iiinit,·,• - · n- -- · 

u" u 1,t •~•• D1"1,1uo 111 Gu1,n 
c,1111. 11.11 Gtur1àn1111n L1 
CJvht II llll • Lu un1t1UI) 

Un Ut 1 1nu1,1n ,,..,, Hr11. 
L r•ur• cflanlt 

U11 nt 41h11 Camu,, u 111111" 
1,nou1 1.•tt11 01 t1lp1 LU 
1111111 011 11t1a,1, tuart1. lire, 
•1011111. lie, •.••• , 

U11 n 1, 21 cm. 1 a1.,,1 camu11 
r11t1 lnUU 11 l'auteur 1 h ~~;,~~:~ .:..t'1~:"~-:11 • .,"111 
,. Camu,, Mtrla Cn1111, A Ci,, 
IQ' , 1, lltolanl. . 

U1 J) IIIU11 11 Cffl,I ta~ Va1tq • 
LI Clll'lllllrl """" • U tfhl 
1, 1•11p,it , Menu,u, 1u11 • 
l.'tfflt 11 11 """• •..-c ln 
'Ull ••. , .. , "'''"· ,1,r,1 v, 
111l,J1.-iMMWl,JNllltrttll, ..... ,. .... . ..... 

JI 11.n, Il 111, 1 •un 11111, 
U11 •• •••11Pn•l.'1ut1u, 
tki l11trl1 (11111 h1UII) • lt 
IIUI Il la rtUII lNI, Ill , U:, 
VI)• Lt 11111.,. Hf' lt ltll, 

flD 1nc lu nit,., Jt111 Il••, 

::: ~:,~~=•'li!.:::'~· .. ~1~!' U10 
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A TRAVERS LE MONDE LIBERTAIRE 
TUNISIE JAPON ANGLETERRE 

Le • Malatc6~a Oluh " u CC1>, 
16 d'•xloler 1 

Le • London A n u r eh I Il 
Oroup • a du renoncer à celle 
partir de son ccuvuë par /!U ll-fl 
du non renouvellement du 
ball du local, 
En aucndnnt de d•couvrlr 

un nouveau local, 111 crtse du 
logement llévlt 11us,1 outre­ 
Mnnche, nos camaradea dr· 
Londres se réunlsseru nu Pu· 
bile Hou.se • Mo.rqula or Oron, 
by • qui ae trouve dans Ruth· 
bonne Street (-,r~• de Percy ~t~·~=~ ~io~~u6~~cei~alt 1~:~ 
le Malotesta Olub. 

Les libertaires de pw,sa11e à 
Londres. sont assurés d'y ren 
contrer nos camarades Londo- 

mens, et, aupr+s d'eux. l'ac­ 
cueil I• plua IT',<tom•I. 
r.:ecUvJL6 du London Anar­ 

chf&t Orouri n'"lt p:.e tnn11on­ 
cPP. par la fermeture du Ma­ 
latehta OlulJ IA• ecntëreaeee 
cn1ee1lng1J comlnuent, eomme 
~:~1'.0 !..~1:t.:tl:·J~ Wu'i:l~ 
noua,, notre camarade PhUlp 
llolpte a parld 1111r tbsen et 
Strlnbers. 

Noua sommes cert ains que 
les camarades qw ont dL6 ~ 
çu, AU Malatesta Olub ,e l!OU. 
viendront t.ouJoun avec ~ 
non de la charmante Jalle, 
d'ambtanee si • Anar • oû 
don, notre dernier Oongrt,a 
In~mallonal noua &VOlll, llM 
un moment de l'hlaLofre anar­ 
chiste. 

DÈS 
MAINTENANT 
RETENEZ 

LE 14 NOVEMBRE 
A LA 
MUTUALITÉ 

De New-York à Los Angelès 

FLASHES SUR 
•~ - Le décor r~pétéa. vous o.mèncront. pro­ 

greservemenr 'à. pressentir de 
quoi sont faits les Etats-Unla. 

ques où vous pouvez manger, 
acheter des livres, des préser­ 
vatl!s. des appareüs photogra­ 
phiques, des brosses à. dent, des r=:·d:~1:::e3~~1{;o~! ~! 
v~ pas l'lntfrle~ ceo ears 
mata vow;: savez déjà que le it.l - 
veur a une tête d'ancien boxeur 
mlnaOle et vous y devinez, dt.· 
veee le comptoir, la fille esseu­ 
lie qui attend l'àrne aœur de· 
vani un double bourbon. Les 
gratte-del ? De grandes bico­ 
ques de .50 â 100 ~tages que vow. 
avez vua maintes et malu?u. 
rota au Cintma ou daœ ;:ie, 111a, 
autnea. Pourquoi &e lffltfr ~ut 
petit devant cea rnaue. ee be­ 
ton , d'acter et de verre 1lon 
que, d'autres y vivmt l leur :J.!v 

D at tellemen t tlmi,.e de ., 
d1'lpr - Manha&tan srw: ...,. raeDa paralltlea ~ouxave . 

S="~:î 
- ..,,.. Ill arrtt devant ur ~·..::e~rozh 'l"o:""~ ...,.., •. -.,,wa.ancaJe 
--~ - - bamme ...... .,....,._lounl_tt- 

..... ~,pelmoo­ 
ll!lelle 'ettoat. l:"414!11ftf 
~a:_~,:: 

L'AMERICAN WAY OF LIFE 
Du haul de l'Empire 

Stale Buddlng 

maux lnconsclcnt.s et rupacea 
(fui pompe les dollars nlckcl par 
nickel, Harlem plein de po.plcra ~~':è. à l'atmosphère de gra.1~t: 

" 



C I Uwt. •' ....-1 4• .. ~ .... h,. d<M1 l'e11ttll.,t. c•ll•t.tl•n • llb•,t• 
th....,_. • 41.- d,N .. lfly~ 4Nn c-.1,t•n, 1· .. ,u,tl•I dt itt 
••• .,.'"4:.-..,. ffliNMvAtl411atfl:h"oh:rigiq1ri1t1.dtnat,.·10- 

eM11 • .._ li " ,· .. 11: fMI .,. 4,1 l•lftffl t d"\ln lnv.nt,lr-. ultntlftqut 41 ~- .. '"""'"et dtl "'"O"P'C. .. d ... MO!ldt ttllt1 qut ltt 
_,.lt • flri• N.lli,t l ft a. P'h ,.. 1qlt9 L'Auttu,. p.;art.nl de. t~nah.unn, 
.............. ,.4".._bh,r,..r.-onp,tvi1il1l•dtnot,.10cl•1t•vcq111'\. 
.. ~ "'""'•'"'' 1nn .. L. ft c'en ~ulonn•ntl Out" toit datn lt 
Nl!Miat,.,.....,.,ttthn,qv.dtttrtt'9lt,.dttm•t••,.iitrt1m1lrt1,dt, 
~lltl.i'""~!oSl ;•Hd•ntttluldtl•biol09it,dth1llmt,.. 
illi•fttp.pi,, H,t,.-s .,lltS.1:'k-tult9dtl•tonnai1..unc.tpe,vrl'honun, 
• ....._, c;..,.. lhom~n ttou1 ..,t"91"t • u 11,11~ ·or, du p•npt~ ;...;..,,_...i.,. 

Olil ~ ~ diuv\<tr teflN d" pre1tti1ion1 d11 ,~.,ant On peut NltM• 
t. .. ,vtli.,., 41uîl nou1 ptop<tM dont •ucunt a"11 c''1llltun "" ur;11ctètt 
~41.,.., r .... ,., et. l'ovyngt Ht .. wt . .-e p,ut. lu,qu, 1u, 1·,..,.nlr, il ,,, 
etseft b•ll«l'"r.t lie m,c-,...,.,,.._ ..... !. •I c'•tt Il ,a v•rtv urdln1I•. D•n• t• 
....,., ~ i. p,tBlM N't'Olut1o.t1l'l&ÎN 1'1t ,c:ler,»ff , Nnurv11rlce, emp.-. 
W. d111s '• paull'. baf'houlll•• chin, d .. ,omu,t•, qui ont perd1,1 tou1 
ffl'tKt ntt fhomm• t10UVH\I prod 'uit d• b, prodi~i•us• ivoh.11ion ,cl•" 
tif;q.,. ck 1101"' •poq"'•· o ~nt d•s ci11,1,~res do c-e tte s.ort. qui pom,n, 
••llnlet1K'1tdenorN1•v•nir 

L.'a'fftl ltpNcYlSJbl•ut1,1n"vr•ge à medi1or. Je conuillt l, 101,11 ceu, 
~,o,,tdecid•s-/1 U'ISCriN leurld••I d,n, l•ur lt'mp1. d• le log11 ef'I 
ai.a"• ph1~ tur wn uiyon de leur bibliothfll~ et de f•i,.. le,11 eeue 
Nn.xlon do i-,..,~r~ 

.. Mime il 'ffl.: 11 c•,.,. .u, •<tt.t el cfn gen, i.nt.lli9e1111, l'homme: peul 
~ ftJMrer un 1v•n.ir glori•,ut Oui oser• fixe, '•' limilH d1 <1 qu'II 
• piturr• atteU,dre l. 1',1.td• d'un Nr"V'l au 1m'!;lioré? • 

Cvy ••t une da physio11-omi1l. 
b1-. c:on f'lwff de nos mili1vx, qu'il 
heftore deH,ymF"' thieetd111 
°pri.Mnu , et où ji f1it 1nten:fre 11 
wvix dv p1rifüm1 11 d ... s•n· 
dhiun•. 

li "11nt de f,ira p1ni1,.. un 
li'ff'9 9ffliNUX-, (011SlitW p.a, une. ::,,.:.lettttt; des pers.onru1litê.J 

.t.nc·cn s1mln• · I•, ·1 nous • 
ril1le1 rrtea \lndel"f:gfüewi.s,..i,. 
vis• dn cvris ffl .uT CfU ê.S ~ qu•, 
toutert ,ruip,;,.in.t le-dugë tient• 
CO ftH l"ll'ltt' C"" m1ln. 

Poo, ceb wlle • creê l'Auoci>­ 
liOft A-LAC. cfonl 11 bui t.hèo­ 
riqw e.u d·1tde, lei: pritr.,....,orti1 
retoumn • ~ •I• l1iqu1. 

Di:s iNIIX da n'itra. 1mbri91d,i 
par pwnonne, 1'11.ut.tur 1'61oigne de 
toUI lu milie:Ull, mime- de c1u:. 
povr inqq!., il resMnt d• I• 1~ 

pathie, et poursuît :li •oie er~n1e 
d .. Ml1 rwd,. 1r'CMd• Dieu ou plu­ 
tôt du diwln que, MIMI I• philo­ 
sophie boudhim, ÎJ dicouv,-. d.ni. 
tovte9qui•il 

Decetœdiwlnité*il.J«ordcgi• 
·,.ua.a:m1n1,1us.1n11R.h·stes,une 

hi,vep1rt. 
C•pe-n d1nt il dênon~ 1, post• 

tion1bstniteduhornme1quî,sou-1 
<ouwrt de uge, .. , .se dn-lnrërc-. 
te-nt d1 La ~eu soci1J•, et il ~ ÎA­ 

ot9,.. de1U k! pni:Mflt ~ l&. ~ 1n . 

d~Alv•ri•, du nUe que nous 'I 
rouor.s l't des crimn et to-rbl~t 
111u~elle engendre. 
llc:r ie,onfndign1tlon,1ppelle 

ln hom.m•, l 111 fr.1111miti, d.,._ 
,-,.nlucoup11.bleid'lmt1rl.êt.t1 
de fai1: politideM Uches et hom·· 

VACANCES, soleil. prand air. ~,::rn~ ":'acn~:' :::· r'a1:~ 
moire au.:r .SOllt't'7tirs ;usqu'au 
prin:tcnp~ prochain 
Dtj o. l'hiur c.st à nos por le.s, 

d.upeuat~ du longuu vdllées 
01' tl /ait bon tous la lcmipe, au 
com du /t:u. u~ tourne-dt!ques 
tra.raillnit à pleln3 bras - de 
pick -up - et toute la collection 
&a!/ pa..a,er 
PnU, un sorr. on ,,·attarde; on 

gcnite une ultime Cl!}arette, un 
dntiu cl&aque., Pw... je.. me oer 
m.eau. am:. ù guider i;atie 
chOU..,. Fmtea tes tomtruance.s 
du graru:!Q tormauons. tes gueu­ 
lalU'-s darur mar enesoues ; res­ 
pe-cton., le repos des ooistns, u~ marqtu?: Futfval Une col- 
1":tum: Leur œuvre et leur votx; 
c-ut i.ne f,onn,; trourai:lle ,.., c'ut 
•ae rtu.l:ltll'_ Je U1U.i pro-pote pour 
" aotr C JEAN GIONO vous 
PARLEa ,1,. l/ermue de Manos­ 
.,_. at 11n 9rand bonhomme de 
la lfUéralrirr Il ezulù: dan:i ses 
~ JICl1'14ttff'....f en itrand 
JIO(tle et a. ~~Leur ,uhtû et 
....... de K.S ~l(l~lu ; qui 
• CIOlnNU Un de Ba.umugue. Co1 
~~°i:s ~tto~enc:~ .,.,. "* - rirement - je reû­ 
~ - ~. ,t dont rout ~o u atrolt du par Rh­ 
.,_. .Alan.cln . Jean.Louu Tin­ 
,,,_, & _ ddp# c r'"""t *'(/Il ' 

· · Poar u morceau dt: 
111111111,DnzgrandJ 
.lt:OIIK MorttW et 
,to,,,,wnt une .«ni! 
LB -t du Monde 

dit par l'auteur 

'""'"""' en li.., lntllll 
platwûclt­ 
.... ubu. 
•toa 

flliKflnt/1r1J(lf' {>fi( tl/fl OU'• 

?J/f;\l0i/Jtf 1~ 
.-.i1r}. 
011i1•rn 1.•..,1 une t>l11J ,'IIC ~ 

pu rt . Pur l'n1111,, ... ,)J1l'r,• noir'!', 
un .) ret rnuvr- Ir _S,:uJc !Je, 
ronm n- : une 1,11rc JCllnr fille 
/:~1:~'.'" r: n1;n ~:~:1~cltl ~é~j~: 
~(~',:~~:~, i~~,~t jfr~~~::~~~- ·i,·~j~;f; 
il,· r-uun nt i-ruc onl?lo-~~~''° Cl 

~::~::1:'~:~r'.;/,:,·,~,nf;:~~/~1
~ ·-::~ 

tio n Ini r pn r-In i ... -nnrrr e nos 
,•..,1>rit:-. peu rkrré,., nu surréa­ 
li-.111,• IC:nt:liretn cl c·c.~1 sou­ 
, i·nr la "'l'ulc l,e~111P ,Ir la lan­ 
gur - qui c:--1 lrr"b c ruude , 
111w d c-, plu .. lw/lc1- lan~'1JC!­ 
de l"1:1H1rp1t·. frnppanl Je•,;; ré­ 
pl iq ue-, qui norte nr - 'fllÎ 
-uutic ut lnr tr-nrion. 
\Jai .. il .u- r-i v c par iu .. Jaot 

,------------------'--r_;_/;~-1~e-~~-r-l{~-i-!~-;:e_d_1·~0-~~"-ot-r~-:i'1:: i\[;}t!,I::?l~:~·ti 
~;~~ir f fi~j1l~i;i:rqJ}1!Il tt:~;.)./1}/.,~:ji(!Œ~=-~o~~I 

gf1::~1i~~~3fffir~1:~~ r~::.:i'.~~i~;"t.~;~~:i,::~-,r::~I: 
gern.alh - et cUre le chn.rme d(' av ec 1111r ru rc vielcucc. avec 

ri lf!I~;~J:f ;~1fŒI~~I \);:~;:::{~II·:I0i:1:~~;'.;::lif f 
;~1,~ii;ii,;i~~;:~1K~·:1i~ it~);:i/'f f ~!r~;L~~fü;;k! 
f j{~)~~, }:tliJf J~lt i{~~ti 
fü~ff~1i:r1~1~1tit{~ '.-ï::t·ji~i~r::1:Ft0~~:.<l~~I~ 
qui raccueme :-uJourd'hui Cclui .0H1n1 la Jeure qu·é1olcn1 Ie-, 
qui vient de nous quitter n'était cli,ohc1lrnj11:-. ou suube ite ce- 
.fo~t.é ~~W11l~~f l~é:~;·~. d~nl~~~ 11c11<la11J à heuucnup Je no, 
les rares écrivains ayant droit nu in1cllcc1u,:h, foh,cur=, de pièce .. 

~t~!i~1~~1;~~t~!:~1?[ ~th:~f ~f :J;?,~D :~::.ri~I{~ 
--,-- _. '""'". a ,a runueure venorecn 14 novemb r» ' ,.,., .. ,- ,::·!c:7,, '" ... """· nnus ~~~~··.g:g~~n~:J;~~;~,~~~,~~~\'ni~ ::'.:~~·~·,::~l~:~?.::,:,:.':

1

1~;?:~.~-~~ 

JOURS OE FR.\Nt:l:: » n'a pas nêstt è à cunsnorr-e son 

èvuê ~r~,t~:iiJ~,.t~~i.::i~Y,i~1t~t\:,~l1~:'.~~~~,:!c •1

::::: 

Seul k scand.ue paye, surtout uunnù il éclalJous~c un 
cuncurren t direct: « l'11r1S·1Halch ». 
Or, il y n un sranclalo Galczzi-Lissl ; Il n'y :i plus de 

~l~,indnh .. Vlaminck. 

t~o~rc~(X )'Îl~l;O~~!n':~s ~uré;~1ri~~t d1~lè~~~sJ1~~~~:t;,~·n ru p- 
pellCJ1I : ceux 11ui uinrnlent le peintre cl ceux qui le haîs- 

.;:n~~l
1
~~;tin('k eut en effd ceci clc commun uvcc l'hélice, 

de crêer des remous sur sou J>n-.sngc. 
11 a travnütê comme d'nuf res n'ont jamais 5-u vivre : 

par terupèramcnt. Et il nvuit ll's éna utes tarecs. la tuillc 
hnutc, les idées droites. 

Av eu tout ce que cela impllque : le verbe ron et le poin~ 
racuc. 
ud

1
~~rs~

1,1~~~· ,~t~;cs ~~:În~i~~7curar~; ~
1;t~:~~~:1\ c~~u~céc1

J
1
1~ 

5ci~ 
;:i1 :o·~,·~::' b~:- p:c::;p;.:~,1::~1 {~~~::c~y~i~sr:;11:l~f~~~~~s r~~n~~r~~~{~t~u~\:;a~!ic~l~cg,n~~ 

:;:• d!:hc:;:'~~;eaad;~;:m
1::;~Z."• ntü~~ta~~e ~!~\~lL;~mblnit uuver te ,1u jeune ho111111c : 1~1 

Cut.1111111 .au1,-1 l1ttr•t 1on1 littêrnturc i\lais très rapidt•mc.nt la violence pu mnhlè- 
.tdreu .. , llux dirlgunh du p,rt taire dcvuit le faire craindre et critiquer, Lf'S nobles 
C'Ommvnlu• C•uquel il n• refuH ne reconnaissaient ptus des leurs cc clébrnillé qui vcnntt 
pu un• cert•ln• 1ymp1thle. m1h mire- la contradiction dans tes réunions publiques et 

:.;~::~7~.?i:::iiI~:·:m::.,:: :::~:1:~11~,.~0~:~c::1JI1,~f:~0~~û~:!i~:;· ~,~"~fJr~::;~~c,~ 
:::::::'.::: E: c;~ ~:~,.:::.~~ :,:~~'.'.?:":n,i~1~~r~i:~c,fr,~;~:~ ~~,;~1i':.1:t~~:;0m~t,g0::,~'i: 
pour lvi qu•nd if compu1 1., êvidr-mmcn t Ir plus In dtvidunttstc. le plus exaspéré, Van 

:::~·:.,:~· d:c1:.:n,~=~~:'.'e re,~ ;;.~:.~, ~:n p~~l~:è~l~r~~~a~~e~~lrJ~~c s;l~en,~1\1:~ê~c~lc~~: rcrg~: 
L',uteur •tt l'homm~ e,, m•rcho nées. Ils peignirent avant d'avoir appris. 

••n I• ...-ente. prit • la d•couwr,, « Je pdm,. dcv;:it s'exdamcr Vlaminck, comme d'au· 
p•rtou-1 où e-1/.e s'off~ i lui, pri, tn's lancent de~ bombes ! » 
• ...-oie, credl1 l tou, le, itt"8.) hu. Il fit aloi°!') jusqu'à cinq tableaux ('Il deux heures. 

-------M l. ......-.. ........ --.--......... r--..-..--~...,..,c---- 1 x:::ituq~~t ~u!?~::11:u~~:~t~ea~! --~ecûon c Re<he«I~ ,. fa c. ½'< B . , .. L .&i~ :~isfi-~:··e.,,~n s~,~~~.~~e J::.,:~ml,; 
c blackbouler-,. aux prochames 
élections. C'est dans ce petit ,·11la· 
ge qu'il est mort le dimanche 12 
octobre 1958, âgé de près detl9 
ans. et rldèle à un rendez-vous 
vieux de quarante ans et Plus, 
puisque c'est dans Les Cha11sons 
de ll1argot, un recueil achevé 
d'imprimer le25janv1er 1926,que 
se trouventccsverssouvcnt1·e­ 
prls depuis : 
Ton doux cimeiicrc sans mar- 

1 /.Jres 
Plein d'aîscaux /ous et luisan( 

rcomme pré. 
Là 1e vic11dra1 ... 

Philèns Lebesgue ne fut pns un 
sêdcntntrc: àelleseulc,lallstc 
de ses voyages-tournées de con­ 
férences demnndcrnlt plus d'une 
colonne de ce Journnl. Essentiel­ 
lement poète, ni-je dit, mnls s·cn 
Len.11· à celte nfrlrmntlon donne­ 
rait de Phlléns Lebesgue l'Idée ln 
plus Cnusse qui soit. Romnncler, 
conteur, dramaturge, csthfllcicn. 
llfutnusslctJesulstentéd'écrl­ 
re Il fut surtout un llngulstect 
un polygloue. Du llngulstc, li 
fnut. lire. heureusement réédités 
en un volume pnr l'Amltlé pnr le 
Livre <sous le tlt.rc Mes Scma,il. 
/e~J. les c Po.raies devnut le So­ 
leil», cnux Fenétl'CS ctc France, 
cL «Au-de.là des Grnnunntres». 
nu-dclàqulr1t.c1.rnltcncorcnu­ 
l.01·lt.6. li Jaut. ll,·c également,, sl 
vous le trouvez. le curieux, mnls 
moins !<!l>l'll"nv Pèlerinage à 

NOTE DE LECTURE 
L'homme est Dieu 

dant des mot.,, rappelatJ. au tilt- 
1,~i°';:,u~~~/l;~';~ ~'-J/:Ja'fnue ~~: 
lette? ... Je uous tmmerde ! ,. et 
qut raccrochait! 
c·e&t avec plaisir ,1ue vou., tcou· 

lerez un extrait de Sido dit par 
elle-mime, avec ce .tavoureu.r 
ac.:ent 1,ourouiJ1,to~ qui roule lu 
cr» ct,ui.s une petite brouette. 
Notre pettt chat ébouri/Jé : 

Danièle Delorme, dtt un morceau 
de Chats de Pnrfs ; un grand co­ 
médien, trop rarement entendu : 
Jean De.sautu, dans La Femme 
cachee. 

Peut-etre est-ce prtlenticU3:, 
mais je sui.1 sùr que i;ous me re­ 
mercierez de voua at101r /ait paa,, 
ser une aorcablc .soirêe avec .eux. 

MIDAS. 

[DISQUES'--=----­ 
... BAISSE UN PEU L'ABAT-JOUR 

REVUE 

~.? U@ m o 7!7ldl@ 

lilîertaire 
Des Lettres et des Arts 

ADIEU 

LES MARCO'S 
une grande ailraclion du Cirque 

Medrano seronl à noire gala. Allenlion, 
ils passeront de bonne heure. 

Ne les ratez pas, soyez ;i l'h.,.. .. ~'° 1 

V,LAMINCI{ 

en exclusivilè au Cabarel l'Ecluse. 
Ve'delle de~ disques Palhè-Mârconi. sera 
à la Mulualilè vendredi 14 novembre . 

Le: 19· siècle pO!illiviYle célC­ 
brah l'avêncmcnl d'une huma· 
niti tnlin délhrée d, tout rr· 
lhe ("l dt tout irrationnel. toié· 
quellr., d'une r~ll,::icu~c et dt'­ 
ral,onnabJ,. 1·nfancr Or, ,oici 
qUf' Ir 19 11ircle à son lour 
nt taxi·dc 11ut·rflilt',f't1ta con. 
crpl1on rallonalislc> de l'hom­ 
me réduite au ranK d'une i1ché· ::!~::~ Î~,1n~~!~~~i:/prco:~: 
nr1f'nle1 de la ptycholoJie cl 
u: l'elhnoloctr nou, donntnt a 
pri,rnt de l'homme: une lffla~t 
aatrrment eompJ.e,cr et conlr,1.11- 
lée, oâ •nt revalorhwr• Ir, 
feacllob • Don ra&lonnrJlr • 
11, l'nprll, 
• Dlo,HJ~ •· rnue •prclali•er 

Ill.ana Jea: probltmts dN • aden. 
eetdr l"homnw•.eon11acrC" un 
llffl ft u dem.lfort llnalaon 
~ .:?.e: · .... l.!h:,:::.lt~: 
(.,_ JA !i. !.:f:!~~:~=,~ 

... ,. •ue ima 
Hie. mail bien 

11, la 
& un 
pon, 

tir{i~~~:i·vif:a~:~~~d!v
1
~: e::i~~ D E S 

lion maitresse du mylhc csl de 
;~t~~r 1~u

1!\~~0if~ efJ~~~a~: -------­ 
}f:a:~c:c~"'!~s6s111~~~1111~!1t~c~!: 
talion o_u le mariai:c crue le lra.­ 
\aîl, l'iducotlon, l'on ou lu 'fa. 
C.tssc ,., l.'h1sloire c.xem11h1lrc 
L' !S dieux fournil ô. l'homme 
11r•mitif C:.e-, modêlc11 emcace:, 
de condt11le CIi loni, IC!! don111I. 
r•c'i; imilanl les dieux, IJ de. ,icnt luî-mêmc créateur. ~c con, 
tentant npparammenl d'lmller, 
il conqulcr cl orJnnl111c peu à 
peu Ir monde, 
Mai11, che-z t·hommc moderne 

;,.ua11 ae manl(ule pf)urllrnt 1:. 
prè,,encc d'une mylholosl(" fol· 
.-:onnan1e,d'au111n11>ln11 Inde.a• 
dnalut tl plus asl•=-anlc- qu'cl 
le n·~, PH reconnue commt• 
1nytholoi1e. 1'1. l'Wadr. Il y ~ 
ttuelquc, anneclf, avait rrctn~ 
rnax dn. mythe• 11,rmancnt• 
dt' l'humanflf qui, même dé­ 
cradés, ... 1onl maln1rnu11 Ju• 
qu'à nom, Jacque• t:llul, dan11 
"' numlPro dt c O:tocrtnt •. ,,. • =~~g~ Ir .:,11ob!~m:r:~1ovn .1;:r, 
,denllW entrr myllar• andtn1 
,., modrmea, Ml la fonction du 
mylbe raie la w.fme, • 11volr 
d'tsprtmer l aHronkm,n& dl" 
l"llomllR', dana loua it0n Il~ ri r..ri: :.r:':!::1,~'-=·~:~~ :..r:..::'.'1~~,·1··.:: 
_.,..,,DM, U en llp,e ln 

- adn, Dana ao­ 
lble l .. 11111 a, 
-lale UMI Je ··:.ff 

tlc111 un· éliment cs~enlicl dt• 

f,:~1 fr1J~~ri 1: '~d hl~51~~n tr~1à·f ~iio~~ 
de rcxpfrienc.c, qu'il fait 1mr. 
liclper la mn . .,sc tJrs llo111mci1 ;·1 
l('lan ri à ln criscdclcu1 RO· 
ciftf. E,prlmnnL la cro.)•::&nct 
conununirlle aux ,•nlcun, du 

f[o~~::1?~~:11rr:!~~rdi~::~~11::~~1···~1 
,•olonlê cl 1i son scnllrncnt. 
l,e~ mylhu de cc lcmps, • ,,e. 

rltalllc, tondemcnh moteurs et 
11111ycholo1lques tlc nolrr ch·fll . 

~f1~~r1r:~111tc a~cforuorup:;: ~V~~~~'; 
crnlrouxdc l'Uiflolrcet dcJa 
Sclr.ncr, 
l.'llutoirc CIi den~nuc 110n 

"ICUlcmrn1 une voleur, malti h• 
lrllf-re tmprêmc auquc>I toute 
1•nlrtprh1e ti Ioule valeur •«'· 
ron, Jauslicr. • t.·111,10Jrc Jucr. 
ra •. • le tribunal tic l'hl111nlr,: 
conviction inébranlablr A drolh· 
rommc,. cauchC!, el r1ul corn. 
11unlqul'rorcc>rlardt"uritou• 
~~uj .. ,::ol1r~v~~1F;1:1:~: .. i';,r:W,~ 
1ou1 ltt mythe• qu,. dt-nombre> 
J, ElluJ 1on1 commun, • la 
fn'r~~" ... :ttl i ,1• ,.J.:rc'!~·m:!:11''" 
l"Oaetl. 

!~,;t~lit,~;: r.~l't a1\~!.l)"l::~~lC'~ll~~ll t·~i~~ (t~l~~ll~i Il~~~ ~~I: !:~,\~~~~l ( ;;~~ 
tl\rdn i\ s'i.sokr <h.· toute viC' ,o('i:tll• : li o.;'in~tnll:l pour 
lruvulllcr 1i la ('am1K1trne: 

nb~~{fss1!:t :,;~·~! j S~l)~l~:t~~11J(~~I t l'~::,fl ~~:~~:~·Il t11!'111~é1:~~;; ~a~·~ 
fJUÎ c1whantu si suu,•1'111 110~ rc~anl~ : Il·~ ruult'S cl ll's 
cham1>s 1·t les cieux torture~ tic nuit cl tl'ora~r. Il dc-vc· 
nuit le plus i.:-rnnd 1myt;a;:-bfl' de nulrr éJlOlJIIC. 

l\'luis l:l renommée a ses r<>vcr~. Crrloln~ soirs, dt• véri· 
labh•s ,·:uavnnl·S d',tdmirah'ur.!! s'rn \(·nal<>nt 11• vi..,.itrr 
au fond n1l'llll' de ,a rrtrnlt(· : Vlaminck ne ll'ur clbsi. 
muln Junrnis :,;on mécontentement : il 11n•nalt un malin 
plaisir :i rester assis devant les darnes, ;'1 làcher 111.·-, ~ro, 
mots. Il rx1.~~ait qu'on l'appl'l:1 Maitre, ne répondait aux 
lounni:-cs c1uc du 1.)0111 ck:,, lèvrl·S. Lui qui haho.;aît tou((' 
hifaarchit•, !}C complut loujour.; à traiter Ir~ !'>OOI.)!',,, les 
11arvcnu~ l'l les Lo11rlslf'~ amcricain, de ~1111éril'l1r :"t ~ubal· 
ternes. 

Oc lui on di•;ait · « C'i:,t l'our., <il' ht 11cint11rc ». Le lail 
c~t 11uc .,j sa ré1mtution e:,,i (lrOJ)Orl1onnfa· au nombre 
rl'<'mmcrclcurs qui c.:rililJua1c11t :-.e~ opinion,. Vlaminck ;1 
très m:tuvai~e réputation. Hien Of' saurait, so.vonS·l·n ~i'rr, 
faire plu~ plaisir ù ecl ami clc Brassens. 
Ccu~ c1ul ne sa,·cnt ni foire, ni voir un tahlc•a11. ont 

~ouvt•n( affirmé que dcpub 1930 sa pt~intnrc hê, hé, sa 
peinture, ch bien, cc n'était plus ça ... 
eê~

1
ic'.

1r~~:fs rt~!~:iv~11
~~.~!)jp~il~~.:~ ... ~:~ij~c ~·~~~;~~il~- ~l\'~~,7 

Je ~oulfJc Sl'C'Ond, V•aminc·k, ('oun·ur ck Maralhon, lon 
mt·s~ag-e f'Sl arrivé à h:mp~. \ 
p;i~t pWct:;n

1
\!~'

1
~n~~ur;eois te salueront, toi qui a:-. ..,11 ne 

1LaCHANSON 

BARBARA 

muls rc11rls 1111, ,,.; M1\;1a11!!tmc. 
donllc\'olcurct couleur rl une 
vie s'é11uban1 d:ulb l'crforl, a11. 
puJé en c<'ln pnr le mvlhe flu 
:~-~t"'é~~~iJ •;t~~r1~~n1:;~1vn:~1c;, 1~ 
~clencc flnlronc par :i.ssurcr le 
honheur unhcr11rl.., 

Aux conlluenti, L''.!~ mvthes 
de l'lllslolrc cl tic ln Sch:nce 
s'élabore • l'ima.i;e-loree » ,tu 

[P;~;~,'.'~~,'l~,?',:~vof1~~,'.{~::tl~ 
!11~1. ~i,c:1r~~:c,t:~" 1

.~,è~ri~~r~~ ~~t 
vt 1111~ n pn-. lt• rlrO,:rès mntt~­ 
rlcl? 
~t myllu: ile la Notion !tt' 

rnhnch(' au, 1y,ylhe-.. de l'llb, ... 
tolrc ri du Progrh • L'lncnr­ 
nntlon 1.u plu~ rfceutr dl' Cl' 
mythe, ccrlt .r. 1mu1, nous la 
tro11von11 c.Jon" l'nUlrnrnllnn <111r 
lit Na1,on f'"l un !llad~ 11l'Cc• 
11alrr rmr lrr1ue1 tlohr111 pu,.~.!r t~~~~\i::,~n·1~0~Jnf_~~1:: f,~O~n:;~ 
\.U qur d:rn• 1,,, rh,Jlbutlo1111. lt· 
• 11taC:•.· nallonal ,. rût nfcr~-.al. 
rc '? Ou, rornmt.•nt, <ruund n,1 
on Jnmab1 ,·u qur 1.n Nntlon 

E:1~,~-~~it:.;•;~~;al~u1i~~c:\~;;,:: 
unr qurlconque t•nuu1cl1mllon 
de l'homme>"! Tout llOù11 m(ln. 
lrl' 1,-conlrnlrc•.• 
Lt mylhl' de lu Jt1tinc101c, rn. 

tin, porlru•r d't&\l'nlr, "(' t<'llc 
A et'us du rrocrt" ri dr la 
NaUon. 

111ef:~,:~:'1d;c1;!'::Û~1. ~IÎr"~,1: 

:;; n1n!:rJt 1~~~ "~l':E:::·r{~ 
ar to~ •llmulanlr, 1111 n'C"n 
ltnl pu motna lt• mylhe, 

MAGNET 

REVUES 
typlr1ul'" tlu 19· slèclc, ce sont 
Ir) mythe~ fo111lamcntouA dr: ln 
\Ol'lêtC lndu~trlrll(' cl eapllnll". 
te en plein c~~or. Cc -..onl CUA 
;',~

1
n ~~~~:i1~1~·~a'1~ ~ .. nlr:;rnri~:~11~~. 

mali. ils 11'f.i1uli.ni11 en r-11•11 Ir" 
h:ndnncei. clr toult· notre nh•l 
lhl'ntlo11-. Ltt mcllleurc 11ro1H•e 
~~'c./t,, ~;~:!~~-·i~~nr1,~c1~~li-~u~'i1.t 
rllutllc clc plu~ 1·n J)lu .. 11ro• 
lonclr de 1101rc tcm11~. r11 11rr, 
niellant ou~ hommci. de rfln· 
:1l:f('t:u i'~:0rru1~;·r rn~~crs Qï,~:i~:~~: 
r<'io. Cc c1ul pourtnnt csl le rulc­ 
tlf toutr mytholol(lr rrrtll<" 
l)'oUlrt'll lll)'llll'H.!10111 lll!IC('fl'III• 
hle!!I a.uJourd'hu1, 41c Cl'II, r111I 
prrn11cn1 1111 rc,-111111 tic ,·llnlilr 
duno11 le>\ 11t•rloclrs tir ru1Hurr et 
de orl~r. rt !Il' ro1111orl<'nl d u11r 
•hnnllon·ll'lll' dl' l'liun11rnlle : 
:~ U ~I R!~'r~ ~~Ollr:s:;I 111~~:~ ,,~~IJ I~ '. 
l.'ot1r111r ll'1111 cc rt'tomm1•11c~ 
m1•t1t rndlcnl, rMI dr l'cu,.lt\. ::~r:::i' 1.~1.~\o':,"rc~~ lll•,01u1lu11 \ 

X 
En brrf L.. t'lf N Cnhlrts du 

"'oclnlüm1r llbettulro • "'011~,. 
l'lic>nl, dan• un numéro (NC'll' 
ltmbrr) 1•nlliremc1tl con1aorl• A 
la 1,e111fr bouko1111lcnnt', à 
mlcu~ t11lrf" conn11flre l'tt'U\'rl' 
conlilruolht <'I touJoun aotucll<' 
tl(" "" crand anhnal('ur de la 
trr lntcrnft.tlonalr rn 11ul tro11 
'louvent on n~ H•nl \·olr qu'un 
lutteur cl un du1ruclrur, 

111,NE l'UOLlR. 

i.\1drqu1 .. clc· ·"u1lr. i1 l,u,•o-'l'I•', 
i, mo11H•r 11n 11111, -"'iHI,• "' 
M1~ri111l',·. 1,, lt·11tl1•111idn \1n­ 
lii·re. 
o., 111 ri;:.'11('111 "' d,• IH fj. 

lléli!f· tin 'l'flrt11{ff• tif' \lnr- 

/i)~~~' Ail P1
1,\r .. :.\w1:i'.~,l~ L~ilc1:.'11r·~ 

il li pro11,f' ,;on 1•1fi1•111•i1t;. 
(lunnl ù Lr• (.'ir•I 1•t /'f?.11f,•r, 
dl'liri.,11 .. l' hl111•11r unli1·l1•rif't1. 
le ,le \l,·ri111,~, •. il n·-' n pli ... 
~rnn,l-1•lio"'e ,', ('Il clire 111o11 
plu, ... inon rn rin· .~111 le 11111· 
lllf'lll. 

l\lui~ li, IL·..;on d,· I'(" r ... 1" ni 
lu c1.,, .... i, q.1oi d r,111drn liien 
~ -~~'; (O~,\.;.r,::ï)1:.,,::i;!1\~?~·i,::~: 
li11oirr•t•nafuit1·01111.,ilr-<·di• .. 
c,1roi1 .. l.111 1,111,111· ,I,• l,J 
o Bililio1!1i·qllf' d,· .. C11,i,•1" ,i. 
on ,a rli .. unl qur :-;nd1· 11°1• .. 1 
/Hl" dlllf'ur drarnu1i11uc. Cl'I· 
le r1·pr(: .. enri.tion 11011 .. 11 di,11. 
né u 1c opinion loul ÎI f.ii1 op­ 
pn..,éc. 

Happelon .. ,l'nill1·11r .. q111• 
ra11rr11r dt· /11,,i,,,, '"l' ron .. i• 
Jéruil t1·;il,orcl 1·11111111e dnrn1;1 

~~ ~~~j I ii1 ;:~},:~! ~11 :: 111~,:/i\'//. i '., i:I ~-:: ~ 
rt'nl liC'u fl·,1 .. ..,,./ no111l,,1·11 .. l• .. 
rc1ut' .. 1·1111.11i11n .. Inn! de :--1• .. 

IIOIIJUlnlUDlllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll'llllllllllllilllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll/i 

Rudolf 
par 

René FL UGLER 
1\ N1·,,.\'ork vi('nl de 111011r1r. 

11u mu1,, t.'-' ~('pl('mbrc, ct'lul 0111 :st~s 1Îm:!~~1
~~~; d~

11a1r:~\1t~fel'I~~' 
SI Hudoll Horl<cr l'h\ll t)('U 

cicinnu 1.•11 IÏ'rancl',c·l'~I dC' Iran 
i:-rer11c111lnn1quclol,1nt,.'.llor,. 

~.~·1\1 oc1
1~~j~~1

11 "'~~;~f1,,.~'.~1!/~~l'8~: 
g:':t~(':~~î~~,. '1l;fii,~I~;~n~;,~:ri 
nnlQI(', tt,la toru;t<'l'lllh 1>uH'r­ 
t1 A 1·1nnurnl'{' frant:il"· c>t li 
l't·'iprll de ln llt',oh1llun, Ot, 
l'fi.CC! d,. quinu• an:-i, il 1111, .1in. 
~• liil' tnm,linrhrr n,l'1' 1'hl11:tolrt 
df lu ll1',olullon <'I le, ldl1<'., 
-..oclntt,.1<'"1, 
SN• orl1lnc, rh1•ntrne1t, <'Ctll' 

11rf,coct·hhf)rt·-nallond'un1•l'ul, 
tu~ ttran,~r<' t•H111t1rcn1 ('n 
lui cr eo11n101lollll.-.1nr 11rolond 
J~~~n,d~l~~~~IJl:1~\"1;~m~r;11:.

0
•~,, q°';1 

marqu{' IOUlt' S.\ (lt'IUH'(', Il 1,(' 

tnltaabl', 1inr lt\ :tm,"11, ,, la ira 
tlHlon dl' l'liunumlitmt, anr. 
UlAOd ,,1u, nalUrt"lltlhfJI( CO!f- 

m;f1~~~Îc1~-~·~~cr~n11~~:.r:.~llldl 
calhm1r N hc;rnuuc tl'ncllon, no 
ckrr ne al"parl' J:t.ml\ls Il' prc,­ 
bl~me t'l'OIIOll\ltjU(' ('l "Orhll fit'~ 
nulrh "lpht'tC', tl'•elhïlè, ri "'t1 
•Hhmlloo , .. POl'lf'. IOUAt lr.!1 ilo• 
m•lrh•• dt' la crf'allon lndh•I· 
cluclll! rt l"olh'<'lhto. 
Son pr1oclpal ou,,11.-l', • 01(' 

•:nbchelduos dr11 Abendlan. 

ER 

fii,(':u):hr05~J~~;:cdJ~\if~~:r~ 
~;~

1!q~~ d~rc!:~·~,~i1~11.~~1~,'"d~1~l~ 
tolrr «.~ hi cullul'1' cl dC' la l>O· 
JHiqU{' O('l'lde:nlalr~. l'oppo .. itioo 
ron-111:rnlt l'i ln!!t:urn,001abl<' dl" 
la l'rt"allon euhlll'Clll' tl du pou. 
\Olr, di.•\·Olh\111 1)Ar-10UI ('I IOU· 
Jnur,t, QU<'III"'\ que r,ul,srnt hrr 
~~l1 .. :!1t!!~~~:1~m~·t 1d~ .. '1 1~~~~ 
.:rntlnomlqu('a,, (;C" lh"'°, QUI C"lol 
11nr11IH<'uf"\ un 1.·,uo,f ,ulè dr 
la 1)et1,('(· llbrrlairr, prt,cntr 
dl'.& rt'po1h.c~ • QU('lquc.un1•, 
dt', 11lu, {rR\h qucsliom, del'(' 
trm11s : de, h\"lnim\•, eomm(" 
Fh1•tt'h1, Tlloma, 'lann, Urr,. 
1 rand l~ uiii:..,.cl ,u rt-n l "''<'Onn nî• 
IN' dan" C'rl r .. ,Ai UO(' ll..'U\J"f 
,.,1,ha1 ttU~"!I b c>n 11our l'den· 
dur dt' io:1 docunicn1n1fon rt 
:.~~

1r"1

-~

1:'~~pu1~1i:~ J:~r~l't'C'I Q!'ï~ 
1.,outt1he <h· l'idl0olotlt' tota11. 
tal~. 
l.t' Monde Llbertn)N.', d11no11 1111 

11rollhni,i numfrn, prhrnlcr., 
11lu,i lon~cmem la ,·Jcf't l'n•w. 
,,... dl• H. llock<'r. 


